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LA QUESTION DU MOIS

LE DOSSIER DU MOIS

Bonne lecture

Bonjour à toutes et à tous,

Posez-nous vos questions par mail et nous vous répondrons dans

la question du mois !

Découvrez les fiches pratiques TMS sur les exemples d'outils

pouvant aider à la prévention des troubles physiques. Ce mois-

ci, nous vous présentons la fiche pour le secteur Parcs et

Jardins.

Pour cette newsletter, nous allons vous résumer l'état actuel de

l'étude Pestexpo. Une étude portant entre autre sur les résultats

de contamination par les produits phytosanitaires au niveau des

utilisateurs et sur les équipements de protection.

FACILITER LE TRANSPORT
DES JEUNES ANIMAUX

LE CHAR A  BANCS

FICHE N°8  :  EXEMPLE
D'AIDE EN PARC ET JARDIN

A V R I L  2 0 2 2

Pour en savoir plus : 

Mail : info@preventagri.be

Tel : 065 61 13 70

Vos informations

d'avril

ASTUCES ET SAVOIR FAIRE

PEST'EXPO





C'est en 1999, qu'Isabelle Baldi et Pierre Lebailly s’intéressent à la question des

pesticides. Les pesticides regroupent les produits phytopharmaceutiques et les

biocides.

Ils sont partis du constat que la grande majorité des études sur l'exposition des

utilisateurs de produits phytos étaient réalisées par les fabricants. Les données

étaient classées en "secret commercial" donc invérifiables sauf pour les autorités en

charge de l'autorisation des produits.

Les fabricants doivent démontrer que l'exposition aux pesticides présente peu ou pas

de risque selon le "niveau acceptable d'exposition de l'opérateur". 

Pour se faire, des tests sont réalisés sur des rongeurs et extrapolés pour l'Humain. Si
les mesures sont supérieures au niveau acceptable, alors des recommandations sont
mises en place sur l'étiquette. Le port des équipements de protection individuels dits

EPI garantissent alors le niveau acceptable de l'exposition au pesticide.

Fort de ce constat, les deux chercheurs ont décidé de mener des études de terrain sur

l'exposition réelle des utilisateurs.

Résultat de l'étude Pestexpo 2022
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I- Pestexpo : le contexte

Depuis plusieurs années, de nombreuses enquêtes et des lanceurs d'alerte
apparaissent sur la question des produits phytopharmaceutiques.
Pour en savoir plus, vous pouvez lire l'article du Journal "le Monde" édité  le 16 février

2022 sur le sujet.
Pestexpo a recensé 5300 rapports et études scientifiques du monde entier qui ont
démontré le lien direct entre certaines maladies et les pesticides. Des maladies
notamment en France sont reconnues officiellement comme la maladie de Parkinson,
des troubles cognitifs, le lymphome non hodgkinien** ou le myélome multiple***, le
cancer de la prostate et des troubles respiratoires.

**Lymphome non hodgkinien : cancer qui se déclare lorsque l'organisme produit trop de
lymphocytes anormaux (un type de globules blancs).

***Myélome multiples : les plasmocytes (un type de globules blancs) deviennent cancéreux et
se multiplient. Cette maladie peut également affecter les os, le système immunitaire, les reins
et le nombre de globules rouges dans le sang.



En 1995, les règles d'évaluation des pesticides sont harmonisées.

L'OTAN (Organisation du traité de l'Atlantique nord), l'OCDE (Organisation de

coopération et de développement économiques) et les fabricants des produits se

mettent d'accord pour un guide de "Conduite d'études de terrain pour évaluer

l'exposition des opérateurs, travailleurs et riverains".
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II- Premières observations sur le terrain
Lors de l'évaluation de terrain, un constat est réalisé par les deux chercheurs :

"Selon les fabricants de pesticides, déboucher une buse, la projection de gouttelette
lors de l’ouverture d'un bidon, le demi-tour au champ dans les brumes de
pulvérisation, la cabine ouverte ou sans filtre spécifique, marcher dans la parcelle
tout juste traitée...  sont autant d’événements classés comme "incidents"". Ils ne sont
donc pas  pris en compte lors de l'évaluation de l'exposition de l'opérateur.

Les produits phytos ne sentent pas forcément. Ils ne sont pas toujours visibles non plus.

Alors comment percevoir ce danger quand c'est devenu un quotidien ?

Beaucoup d'agriculteurs, d'utilisateurs en parcs et jardins ou encore de maraichers

manipulent et pulvérisent encore aujourd'hui en short et en t-shirt. C'est la réalité

de terrain.

III- Procédure d'évaluation sur le terrain

La procédure explique le nombre de patch à apposer,

les endroits, la méthode de mesure des résidus sur les

mains, les échantillons d'urine à prendre...

Ensuite tout est compilé dans un modèle mathématique

allemand "UK-POEM" ou EUROPOEM qui calcule la

contamination potentielle.

Le mode de calcul complexe prend en compte

plusieurs données.

Par exemple dans les calculs, ils ont comme donnée de

référence  820 cm² pour la surface de peau des mains,

2m² pour  le corps et 1300cm² pour la tête et le visage.

Dans ce modèle, il est indiqué que les bonnes pratiques et le
port d'EPI sont des facteurs de réduction de 90 à 95% de la

contamination potentielle.
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IV- Les équipements de protection individuelle - EPI
En 2006, les chercheurs se sont posés le questionnement suivant : 

" Les EPI sont évalués au même titre que des produits chimiques. Certains produits

phytos sont conçus pour pénétrer les cellules végétales ou animales. Les EPI sont-ils

bien adaptés aux pesticides ? ".

Le constat est sans appel suite aux tests réalisés en laboratoire par les chercheurs :

certains EPI testés laissent passer les pesticides au niveau intramoléculaire. Cela

s'appelle la perméation.

Ce rapport est alors soumis au ministère du travail français Patricia Le Frious.

Une réévaluation officielle est demandée. Plusieurs combinaisons de chez Microguard

ou DuPont par exemple ne tiennent pas. Une suspension immédiate des ventes est

demandée. Les fabricants sont priés de reconcevoir leurs EPI.

peut s’avèrer difficile et inconfortable et donc pas ou partiellement portés ;

nécessite de bien utiliser les EPI pour éviter les contaminations secondaires voir

indirects ;

représente un coût : pour les salariés tout repose sur la bonne volonté de

l'employeur à fournir les protections appropriées. Pour les indépendants, cela

repose sur leur sensibilisation.

Si les EPI ne sont pas portés, que se passe-t-il alors ?

Le port des EPI :

1.

2.

3.

Ainsi, le modèle et les scénarios d'exposition sous estiment le réel niveau d'exposition
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Beaucoup d'autres études dénoncent les problèmes de santé engendrés par

l'utilisation des pesticides comme AgriCan par la MSA, l'effet cocktail par l'INRAE,  Les

pesticides et la santé de l'INSERM, ...

Si l'utilisation des pesticides est nécessaire, des protections type EPI et des bonnes

pratiques de travail sont indispensables pour préserver sa santé. 

Pour vous équiper, renseignez-vous sur notre site internet : " guide des équipements

phytos" sur le site PreventAgri.

En ergonomie et dans le code du bien-être au travail, le principe de base est
l'adaptation de l'environnement de travail à l'Homme et non l'Homme au travail.




Rappelons que les EPI sont le derniers recours pour la protection des utilisateurs. Afin

d'améliorer la sécurité et la santé des utilisateurs, il est préférable de prendre les

mesures de prévention en choisissant des produits moins dangereux, en stockant en

sécurité, en ayant du bon matériel, bien entretenu...

Conclusion

En 2014, un nouveau système d'évaluation des phytos est réfléchi. Un nouveau

groupe composés d'experts, de représentants d'organisation de lobbying et de

l'EFSA (Autorité européenne de sécurité des aliments) est constitué.

Le constat de l'EFSA est qu'il manque en effet des données telles que la prise en

compte du nettoyage, de la pulvérisation en serre, du délai de ré-entrée...

Les études sont toujours confidentielles et non publiées. Ce modèle a été mis à jour

en janvier 2022.

Selon l'EFSA, les bonnes pratiques signifient qu'un modèle peut-être fondé sur

l'hypothèse de conduites correctes et ne peut inclure les accidents ou les mauvais

comportements. Dans ce modèle, les EPI et les bonnes pratiques sont toujours des

facteurs de réduction à l'exposition de 90 à 95%.

En 2019, les autorisations de mise sur le marché sont délivrées selon des
précautions limitant considérablement l'exposition par, notamment, le port d'EPI

afin d’atteindre "un niveau acceptable d'exposition de l'opérateur".

Sans cette protection, bon nombre de produits seraient interdits car trop
dangereux pour l'opérateur.

V- Le nouveau modèle de calcul d'exposition

https://www.agrican.fr/
https://secteursverts.be/preventagri-prevention-securite-secteurs-verts/kits-securite/
https://secteursverts.be/preventagri-prevention-securite-secteurs-verts/kits-securite/
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Le 7 mai 2022 à Gembloux, se déroulera le salon des Métiers du Secteur Vert.
Une belle occasion pour les professionnels avertis mais aussi pour les étudiants, les
amateurs de jardins et les curieux de rencontrer les professionnels des secteurs verts. 
De nombreux exposants seront présents et des conférences phytolicences seront
dispensées (tous les renseignements sont disponibles sur le site du Corder).
Pour plus d'informations sur le salon, n'hésitez pas à consulter le site sameseve.be
Évidemment, nous serons présents à Gembloux ce 7 mai 2022 !

Des formations gratuites en ligne ou en présentielle pour les agriculteurs, parcs
et jardins, pépiniéristes, maraichers...: 

Les formations de PreventAgri

 
A VOTRE AGENDA

Salon des Métiers du Secteur Vert 

Phytolicence 
Votre corps votre premier outil de travail
Sécurité et machine
Manipulation et contention bovin 
Prévention du risque incendie
...

DATES À RETENIR

Formation Phytolicence 

Horaire : 19h
Lieu : Salle Familia, Route de Bailièvre, 3 à 6591 Macon
Prix : gratuit

La FJA organise le 6 mai 2022 à Macon (Secteur de Chimay), une formation
phytolicence dont la thématique est "Manipulation des produits
phytopharmaceutiques : s'équiper pour limiter les pollutions de l'eau" et "savoir
réagir en cas d'accident". PROTECT'eau et PreventAgri seront présents.

Inscription obligatoire par mail à fjachimay@gmail.com ou au 0470 09 27 96

https://www.corder.be/fr/agenda
http://www.sameseve.be/
mailto:fjachimay@gmail.com


Le transport de personnes dans une remorque tractée par un

véhicule automoteur est normalement interdit sur la voie

publique par le code de la route.

Faut-il une autorisation de ma commune pour
circuler sur la voie publique avec mon char à

bancs ?

PREVENTAGRI RÉPOND À VOS

QUESTIONS

La seule dérogation possible est d’obtenir une autorisation de l’autorité communale
pour des activités touristiques empruntant un trajet bien défini. 

Si le trajet du char à bancs passe sur la voie publique, une dérogation auprès de
votre administration communale devra donc être demandée pour emprunter ce
tronçon en leur fournissant un plan du trajet emprunté avec votre char à banc. 
Votre administration communale vous délivrera en retour une ordonnance de police
pour acceptation de votre itinéraire.

Si l'attelage est tiré par des chevaux, les prescriptions sont celles liées au domaine
équestre.

Pour plus de renseignements sur la
sécurité de votre char à bancs,
n'hésitez pas à consulter notre fiche
consacrée à ce sujet sur notre site
internet :

 Accueil à la ferme | Formation et
sécurité pour les Secteurs Verts en

Wallonie



https://secteursverts.be/preventagri-prevention-securite-secteurs-verts/accueil-a-la-ferme/

